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Au «profil jaune », on a fait ces observations sur 9 lignes de

tir, dont 4 etaient dirigees vers le haut, 4 vers la langue du
glacier, et 1 dans la direction transversale. Au « Sumpf», nous
avions 3 lignes de tir, rayonnant l'une vers le Tiertaligletscher,
l'autre vers les seracs du Grossürn, la troisieme vers le Sud.

En general, le profil du fond du glacier suit ä peu pres celui
de la surface. En aval du « Sumpf» se trouve un dos rocheux

s'aplatissant vers l'Est. La region ä l'Ouest de la Breitrüfe
presente egalement une depression due ä 1'erosion.

F. Gassmann (Aarau). — Sur Vinterpretation des diagrammes
de sismographes et de vibrographes.

Soient a (t) l'ecart de 1'aiguille enregistreuse d'un sismographe
en fonction du temps; a(t) la composante du mouvement vrai
du sol dans la direction d'enregistrement du sismographe;
V 1'amplification pour les ondes rapides; supposons, au temps
£ 0, le sismographe aussi bien que le sol au repos, on aura
alors, en negligeant le frottement, la relation bien connue:

£ £ T

p(t) — Y.a(t) a(t) + D I a{S) d(ä) + E f*dt j"a(S) d3
o o b

v est le rapport d'amortissement du sismographe; T0 sa

periode propre:

0

On peut eviter l'integrale double dans l'equation pour p(/),

t t

p (t) a(t) + (D + E«) y*a(S) d3 — E f äa(ä) ds
0 o

ce qui rend cette equation plus claire et ce qui facilite les calculs
ulterieurs. Si, au temps t~^_ti, le sismographe est de nouveau
au repos, si d'autre part, nous pouvons admettre que le sol
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soit revenu ä sa position primitive de repos apres les mouve-
ments subis dans l'intervalle t 0 ä t tj, et qu'il s'y main-

tienne, les integrales:

ii ti
Pj fa(3) dä et Qx fäa(ä) dä

Ö *0

devront s'annuler. Mais grace aux erreurs instrumentales
inevitables (frottement, deformation du papier, inexactitude
dans l'execution de l'integration), ces integrales n'egaleront en

realite pas zero. Pour corriger cette contradiction, remplacons
dans les deux integrales a(~) par «(j) -f- s(3). Le terme
correctif s(3) doit faire passer l'integrale

^1

f t*dä
Ö

par un minimum, aux conditions supplementaires que:

h h

f e(3) dä — Pj ; fät(ä) — Qi
0 0

La solution de ce probleme de la variation degenere donne

£ en fonction lineaire de Comme equation definitive pour la
determination du mouvement vrai du sol, on aura alors:

t t

p (t) a(t) + (D + Et) I a(ä) dä — E j*äa{ä) dä
0 Ö

+ ^ DRi« + (* DSX + 4 ERX\ f + ~ ES,t3
l \t fit1 \ 1 1/1oü

Rx — 2 tj Pj + 3 Qj et Sx tx Px — 2 Qj

Le meme procede peut s'appliquer aussi ä des fractions quel-

conques des diagrammes, prises au debut, ä la fin ou ä n'importe
quel moment, ä la seule condition que le choix d'un terme
correctif z($) n'est possible que lorsqu'on peut faire certaines

hypotheses sur le mouvement du sol. Lorsque les vibrations du
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sol sont rapides, companies aux oscillations propres du sismo-

graphe, on aura recours ä l'equation simplifiee:

p (t) a (t)

En d'autres termes, on considere le diagramme et le mouve-
ment du sol comme conformes. On peut juger de 1'admissibility
de cette hypothese par l'estimation suivante, qui elle-meme

presuppose que, au temps t 0, le sol aussi bien que le sismo-

graphe se trouvent dans la position de repos:

| p (t) — a | < | Et^j M k M

oil M est le maximum de | a(l) | de zero ä t. (On trouvera sans

peine des exemples de mouvements du sol oü le premier membre
de cette inegalite se rapproche d'aussi pres qu'on voudra du
second membre.)

Le tableau suivant pour le facteur k donne deux resultats

remarquables: 1° II faut reduire l'amortissement sismogra-

phique autant que possible lorsqu'on peut appliquer la formule

p (t) a{t).
2° On ne peut admettre la conformite entre le diagramme et

le mouvement du sol avec une approximation satisfaisante que
lorsque l'intervalle envisage de zero ä t est suffisamment petit
par rapport ä la periode d'oscillation propre T0 du sismographe.

T.-<
I

10

1

31,6

V \ oII 0,2 0,02
1,1 20 0,24 0,032
5 26 0,77 0,164
QO 33 1,52 0,44

La maison Trüb, Täuber & Cle, ä Zurich, a fait construire,

pour le laboratoire de son office de renseignements pour les

mesures d'oscillations et d'ebranlement, une table d'ebranle-
ment destinee ä servir au contröle experimental du fonctionne-
ment de sismographes et de vibrographes. Une description de

cet appareil se trouve dans Schw. Techn. Zeitschrift, n° 3, 1933,

p. 38 ä 42. Cette table sert au contröle des sismographes et des
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vibrographes, ä la verification des erreurs d'instruments et ä

des travaux de recherches sur Faction d'oscillations determinees

sur Forganisme humain, domaine interessant de la technique
autant que de la sismologie.

W. Brunner jun. (Zurich). — Crepuscule et lumiere zodiacale

lunaires.

Une appreciation numerique de la clarte du crepuscule
lunaire conduit ä ceci, que la clarte du crepuscule lunaire ä 6°

de depression de la pleine lune, egale celle du crepuscule
solaire ä 14-18° de depression. Les defenseurs de la theorie de

Forigine terrestre de la lumiere zodiacale seront tentes d'en

tirer la conclusion que la lumiere zodiacale lunaire se produit ä

des depressions de la pleine lune de 6°, tout comme la lumiere
zodiacale ordinaire fait son apparition ä des depressions solaires

depassant 18°. Avant le lever ou apres le coucher de la lune, on
observe effectivement une lueur tres faible, rappelant par sa

forme la lumiere zodiacale. Cette observation est consideree

comme appuyant l'hypothese de Forigine terrestre de la lumiere
zodiacale; mais en realite, il ne saurait y avoir une lumiere
zodiacale lunaire ä des depressions lunaires de plus de 6°

correspondent ä la veritable lumiere zodiacale, qui se produit
ä des depressions solaires de plus de 18°. Car la forme apparente
de l'arc crepusculaire de la lune pour une depression de 4 ä 6° ne

correspond aucunement ä celle du soleil ä 18°, mais au contraire
ä celle du soleil ä cette meme depression de 4 ä 6°. L'arc crepusculaire

solaire, d'autre part, ä 4-6° de depression, ne presente

pas d'asymetrie du tout vers Fhorizon, ce qui serait caracteris-

tique de la lumiere zodiacale. L'arc crepusculaire lunaire, qui
correspond a cette depression, ne presentera pas non plus cette

dissymetrie tout en etant d'intensite beaucoup plus faible. On

obtient la repartition des clartes dans le crepuscule lunaire en

diminuant la clarte crepusculaire solaire de 14,2 classes de

magnitudes astronomiques et en ajoutant la clarte due au ciel

nocturne sans lune.
Un calcul approximatif met en evidence que l'on pourra

observer les phenomenes lumineux atmospheriques tels qu'ils
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